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ORIGINAL : FRANÇAIS

SECRÉTARIAT GÉNÉRAL DE LA COMMUNAUTÉ DU PACIFIQUE

CONFÉRENCE RÉGIONALE DES DIRECTEURS DES SERVICES
PLANIFICATION ET STATISTIQUE 

(Nouméa, Nouvelle-Calédonie, 12-16 juillet 2010)

Statistique 2020 – Créer des capacités nationales et régionales durables en matière de statistique 
Comment mesurer la pauvreté ? 

en pratique : l’enquête Budget Consommation des Ménages (BCM) de Nouvelle-Calédonie

(Document présenté par Laure Hadj, socio-démographe, ISEE, Nouvelle-Calédonie)
1. La mesure de la pauvreté est complexe du fait qu’il n’y a pas de définition unique et universelle. On peut étudier la pauvreté pécuniaire bien sûr, mais aussi la pauvreté ressentie et la pauvreté en conditions de vie. 

2. En Nouvelle-Calédonie, l’enquête Budget Consommation des Ménages (BCM), réalisée en 2008, recense l’ensemble des ressources du ménage. C’est donc la pauvreté pécuniaire qui est étudiée.

3.  La pauvreté est quantifiée par un taux de pauvreté. Il se construit à partir d’indicateurs d’inégalité que sont : le niveau de vie, la médiane et le seuil de pauvreté. 

4. A partir de quel montant un ménage est qualifié de « pauvre » ? 
5. Nous présenterons ici le cheminement et les choix que nous avons dû effectuer pour affirmer qu’en Nouvelle-Calédonie, 17% des ménages sont pauvres, par rapport aux autres habitants.
I. La clé d’entrée : le niveau de vie

1. La définition du niveau de vie
Le niveau de vie selon l’Insee correspond « au revenu disponible du ménage divisé par le nombre d’unités de consommation. Le niveau de vie est donc le même pour tous les individus d’un même ménage (…) ». 
2. Pourquoi pas un revenu par ménage ou individu ?

La consommation des ménages se compose :

a. de biens collectifs. Les résultats sont présentés par ménage, car les membres consomment ensemble. 
b. et de biens individuels. Les résultats s’expriment par personne, en raison des inégalités de consommation.
Pour palier à ces limites, on utilise l’unité de consommation. 
3. Une unité de consommation Oxford ou OCDE ?
Les unités de consommation comparent les niveaux de vie des ménages de tailles et de compositions différentes. Pour cela, on attribue un poids à chaque membre du ménage en fonction de son âge selon une échelle d’équivalence.
Pondération des UC selon l’échelle d’équivalence
	
	Oxford
	OCDE

	1er adulte du ménage
	1 UC
	1 UC

	Autres personnes

de 14 ans et plus
	0,7 UC
	0,5 UC

	Enfants

de moins de 14 ans
	0,5 UC
	0,3 UC


L’échelle OCDE permet d’étudier les structures de consommation où les dépenses des ménages, proportionnelles au nombre de personnes, (vêtement, alimentaire…) sont devenues moindres par rapport aux dépenses génératrices d’économie d’échelle (loyer, abonnement téléphonique, internet…).
En 2008, en Nouvelle-Calédonie, la moitié des unités de consommation vit avec moins de 131 000F.CFP selon l’échelle OCDE. Ce montant est 30% supérieur au niveau de vie médian Oxford.
Médiane du niveau de vie en Nouvelle-Calédonie selon les échelles d’équivalence
	UC/Oxford
	UC/OCDE

	100 374
	130 667


       En F.CFP
4. Les déterminants du choix de l’échelle d’équivalence en Nouvelle-Calédonie
Le niveau de vie calédonien sera calculé en unité de consommation selon l’échelle OCDE pour deux raisons :
a. l’évolution de la structure de consommation des ménages

Entre 1991 et 2008, la dépense de l’habitat a détrôné l’alimentaire sur l’ensemble du territoire. La structure de consommation des ménages a donc évolué vers une économie d’échelle.
Comparaison des parts des principales dépenses
[image: image1.emf]0

5

10

15

20

25

30

35

Habitat Alimentation, alcool et

restauration

Transport et frais

annexes

1991

2008


b. comparaison des études démographique sur  la pauvreté

Les enquêtes BCM des Territoires et Départements d’outre-mer français et de la France métropolitaine utilisent l’échelle d’équivalence OCDE. Utiliser la même échelle facilite les comparaisons.

II. La mesure des inégalités grâce au niveau de vie
1. Les déciles de niveau de vie
Le premier décile (D1) est le seuil en dessous duquel se situent les 10% d‘UC ayant le plus faible niveau de vie. Le dernier décile (D9) est le seuil au dessus duquel se situent 10% d’UC ayant le plus fort niveau de vie.

En province Sud, 10% des personnes vivent avec un revenu inférieur à 62 900F. Le premier décile de la province Nord vit avec 4 fois moins et celui de la province île avec 5 fois moins. Les inégalités de revenus des personnes les plus pauvres entre les trois provinces sont fortement marquées.
Déciles du revenu monétaire par province de résidence
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2. L’indice de Gini

L’indice de Gini mesure les inégalités de revenu au sein d’une population. Plus il se rapproche de 0 plus l’égalité entre revenus est parfaite. A l’inverse, plus il tend vers 1 plus les revenus sont inégaux.

Indice de Gini du revenu monétaire
	Province Sud
	0,41

	Province Nord
	0,47

	Province îles Loyauté
	0,49

	Nouvelle-Calédonie
	0,45

	
	Echelle OCDE


Le Gini de la Nouvelle-Calédonie (0,45), révèle de fortes inégalités de revenu. C’est en province Nord et aux îles Loyauté que les inégalités sont les plus marquées. 

III -  Quel revenu utiliser ?

1. Faut-il intégrer les loyers fictifs ?

La méthode consiste à imputer un loyer aux propriétaires sans crédit selon les montants des loyers des locataires.
Pour cela, il faut s’assurer :

a. que l’effectif des locataires est assez important pour pouvoir déterminer un loyer fictif par décile.
b. de l’objectivité des résultats selon les caractéristiques de la société étudiée.

La méthode les loyers fictifs fera l’objet d’une étude spécifique à la zone urbaine de Nouméa.

2. Faut-il intégrer les ressources non monétaires ?
a. Les ressources non monétaires correspondent à : l’autoconsommation, aux cadeaux reçus d’un autre ménage et aux avantages en nature reçus (logement, factures d’eau payées par l’employeur…).

Le revenu total est la somme des ressources non monétaires et des ressources monétaires.
b. En Nouvelle-Calédonie, l’autoproduction est encore très présente dans les pratiques quotidiennes des ménages. On le mesure très bien en comparant le revenu monétaire au revenu total.

Revenu médian par UC
	
	Revenu monétaire
	Revenu total 

	Médiane
	130 667
	143 861


Le niveau de vie calédonien sera calculé selon les ressources totales.
3. Revenu monétaire et revenu total : quelles incidences sur les inégalités ?

a.  Au niveau de la Nouvelle-Calédonie
Les ressources non monétaires réduissent les inégalités de revenu en Nouvelle-Calédonie. Dans le Nord et les îles Loyauté, les indices de Gini du revenu total sont respectivement 6 et 5 points inférieurs aux Gini du revenu monétaire.
Indice de Gini selon le type de revenu
	
	Revenu monétaire
	Revenu total

	Province Sud
	0,41
	0,40

	Province Nord
	0,47
	0,41

	Province îles Loyauté
	0,49
	0,44

	Nouvelle-Calédonie
	0,45
	0,43


Echelle OCDE
b. Au niveau international

Selon le type de revenu utilisé pour calculer le Gini, le ‘classement’ de la Nouvelle-Calédonie ou des provinces change. Aux îles Loyauté, le Gini calculé à partir du revenu monétaire  équivaut celui de Mayotte. Calculé sur le revenu total, il est 3 points plus faible que celui de Mayotte.

Indice de Gini de quelques pays
	
	Indice de Gini

	Egalité parfaite
	0

	France
	0,32

	Australie
	0,35

	Nouvelle-Zélande
	0,36

	
	Revenu monétaire
	Revenu total

	Province Sud
	0,41
	0,40

	Province Nord
	0,47
	0,41

	Province îles Loyauté
	0,49
	0,44

	Nouvelle-Calédonie
	0,45
	0,43

	
	

	Mayotte
	0,49

	Wallis-et-Futuna
	0,50

	Inégalité parfaite
	1


D’autres charges ou ressources (les impôts, les prestations sociales…) peuvent aussi influencer les résultats sur les inégalités. Il faut chercher à savoir quelles ressources définissent au mieux le revenu « réel » des habitants.
IV -  Le seuil et le taux de pauvreté relative
1. Définitions
Le seuil de pauvreté correspond à 50% ou 60% de la médiane du niveau de vie (revenu par unité de consommation). 
Il est dit relatif car il se réfère à des éléments propres à la zone et non à un montant absolu de minimum pour vivre. 

Le taux de pauvreté est la part des ménages dont les UC vivent en dessous de ce seuil de pauvreté

2. Quel seuil de pauvreté choisir ?

En Nouvelle-Calédonie, le seuil retenu est la demi-médiane. Même si l’analyse se réfère à un seuil à 50%, il est intéressant d’observer les caractéristiques des ménages qui se situent à la frange de la pauvreté relative.

Médian du niveau de vie, seuil de pauvreté à 50% et 60% et taux de pauvreté pour l’ensemble de la Nouvelle-Calédonie
	Médiane
	% de la médiane
	Seuil de pauvreté par UC
	Taux de pauvreté 

par ménage

	143 861
	50%
	71 931
	17%

	
	60%
	86 317
	22%


      F.CFP, Echelle OCDE et %

3. Le seuil de pauvreté doit-il être le même en province Sud, Nord et îles Loyauté ?

En Nouvelle-Calédonie, sont pauvres les personnes dont le revenu est inférieur à 71 900F.CFP. Le pourcentage de ménage qui se situe en dessous de ce seuil s’élève à 17%.
Aux îles Loyauté, 52% des ménages sont pauvres. C’est presque 6 fois plus qu’en province Sud et 1,4 fois plus qu’en province Nord.
 Seuil de pauvreté unique à 50% et taux de pauvreté
	
	Seuil unique
	Taux de pauvreté

	Province Sud
	71 931
	9%

	Province Nord
	
	35%

	Province îles
	
	52%

	N-Calédonie
	
	17%


Revenu total F.CFP, Echelle OCDE et %

Certains pays présentent des différentiels de développement économique et social entre provinces, régions ou encore entre îlots d’un archipel. Il est alors préférable de présenter des seuils et des taux de pauvreté selon un découpage géographique d’étude du pays.

Les caractéristiques (sociales, économiques, démographiques, géographiques…) de la population du pays sont des éléments explicatifs pour justifier ses choix méthodologiques.
Le seuil de pauvreté en Nouvelle-Calédonie sera présenté par un montant unique.

Conclusion

1. La pauvreté pécuniaire est définit par un taux de pauvreté. Son calcul est déterminé par des indicateurs d’inégalité : le niveau de vie, la médiane et le seuil de pauvreté.
2. Pour apporter de la crédibilité à son étude, il faut justifier ses choix méthodologiques par des déterminants sociodémographiques, historiques, économiques, géographiques, voire même politiques…..car selon les hypothèses d’exploitation retenues, les résultats en sont modifiés.
3. En Nouvelle-Calédonie, 17% des ménages vivent avec moins de 71 900F par mois. Ce montant correspond à la demi-médiane calculée sur le revenu total par UC OCDE.
________________________





























